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quelque forine qu'elle se -présente. On accorderait, nousç -voitlons pnrlcr ile ceux qui ne font que de la.assure-1t-on., dix fauteuils académiques à l'elément i critique de gra:ulnaire, gen:e assez facile, selon nous,tanadiet-français, qui recevrait un supplément de, - qu'iï n'ont peîît-éte-, pai songé que puisque la
vote. Est-ce vraiment assez pour satisfaire l'amlui- langue dan!, laquelie .ont écritî la plupart des ouvra-tion des postulants ? Est-ce que ce vote, double eu ges canadîeî's-françai';- ne '-.ouver.t pas grâce devantnrte, n< M seaPas illusoire e Est-ce que cet éléèment eux, il est à Croire elît -q !es-uns de leurs auteurs,
devra concourir aux travaux, aux délibérations pure-. une î<jis entrés à l'tad '-mie, a.'ront la pudeur denicnt littéraires de la section anglaise ? Qîel 'iseurde t~out c nta'i-t avcc le dictionnaire, et
.rart lui revieindrait dans la subvention du rou- c.t'is'a:iront ]'rèsel,: z l* :n--t cette beletaniuwçt-r'12nw*ent ? Car il faut de suite admettre, -c!i~ 1i.,:~rasMe niu
r'a I met sans reine, du reste,-que l'Acadé-iie SCij~ us;slpu ei,:eces critiques dé-Cme de dieux se.ctions, anglaise et français., dont' v.,rés d.(1-1 iL y1.x aux dépins des autres,lei travaux ne p)ourrot.pa-s *rw ýidentiqucrî. et si cCes Mic "graitmairiensi inupraviss," comme les appelait
t:avaux, portent sur La littérature,îl fatudra tenir comp Sit- -ue et s-x:cns un p>eu quel serait le rôle deie de ce que celle-di aura d'intimement national. R1 l'Atadémie, une CoiN rrýé, avec toutes ses garanties,

.fautdra aussi sans doute que les oeuvres des écrivains -nous suppoSun q-'elle les obine.-edurée et de
qu:i se présenteront aux suffrages de la cormpi&nie,. vita'i-fè. Ce râle, dont il ne faut pas pourtant exagérea

s4oknt appréciées et jugées de -telle -sorte -que l'on ait lImportance, con's,.tra, sans driatc, à provoquer, à-éeard à la langue dans laquelle elles sont coinposées, jecuverles rh'ccislistoriq'ues, la véritable.cu miâeu>où les talentsse -seront développés. .1Celtique littériire, celle quet nous connaissons à -peine
Qu*oo treuille bien croire que nous ne posons. pas. La se pénétêant d&A écrits des grands écrivains detcus ce% points cdinteurqption comn= à plaisir. Non ; l'Académie fr-ançaisc sur les oeuvres honorées de sesrous voulons que le projet soit pleinement mis en stillaes et de ses e:1courageunent:4 surtout celles de

h;mirre, afin qu*.iucun de ses aspects ne soit igjnoré du nfot-re siècle, les Prxà décerner s'étant mutidpliés
1 iblic. Ce scia it, il nous semble, la meilleure mianière dlans ces derniers lempi,--en relisant les rapports.de ne sexpmse nîiaux surprises, ni aux mécomptesi M annuels suar les Coiu,,s académiques, on compren-

.lux Surprises auxquelles mou a accoutumé une Jégis- dra mieux que nous ne saurions l'exprimer, la tàchelation hâtive ; aux mécomptes, parceque si la nou- qui pourrait être attribuée à notre Académie. Lais
velle Académie a quelque teinte politiqu, - soWons sons la parole à Villemain, dont les rapports annuels
perwuadés qu'elle en aura «lAcadémie française n'en' sont de véritables modèles. (*) U les CoÀ0urs aca-est pas exerpte),-il se trouvera des députés Pour "déiques, dit-il, ont eu, de nos jours, le privilége,-ex'er eu'on eni finisse de suite avec elle. Les lois ne Usinon de susciter, au moins de proclamer des histo-
durent guère ici ; celles quc l'on croit '25 plui essen riuenas, des moralistes, des écrivains, dont la célébrit
teflen,cnt nécessaires, nou oson dire les Plus co- "4ne devait point èt.- passagère. Nos Jiir se sonit
servatrices, sont abrogfles eni un moment, sans inves- "attachés à Eimmo-el talent de X. Augustin Thieny,tigation. La légslation dmtt au gré du pur caprice, "au livre profond et neuf de M. Alexis de Tocque-

au souffle d'une opinio publique toujour indécise, et "viler le à d'ute ou-nos législateurs; pourraient s'appliquer ces vers de Ud suges d'un incontestable mérite, dans pluser
Barbier, que nous citcis vec urne l&*Ire variante: fomjne de l'histoire, de la "lcritique savante, et rm

News de» «mdse - "ev«4%mde rùnaginat.oa guidée par le goft *VllW"a
Qu o UMd MP dit encore " dLes Pr d'ailleurs que décern

ddl'Académie, laissent eni dehors une grandeAprès les préoccupations utocales, à y a «Vsu ddpart des oeuvres littéraires de notre temps, et n'ont
du dictionnaire. Nus ne Js croyons pas e*uieuîe Il "pas le droit d'atteindre bien des nms jussment,u'est pas probable qu0e la socti oangsi entrprenn "honorS." Ce grand écrivain qui compreai la
la t&che iminposer la ç u Icoapie au rat du grand critique et la faiait valoir dans ce quelle a célevé,pays anglais, ni que la section française se mett q Al de juste et de sênérteux, disait, aux Co.vnrsde sas s-£ol*wiruau DOàmà e t'AWwémi'ie Eue n'en- "L'Académie a toujours hife de reveni aux treveux
trpre pas am plus PmUl am <Pt pw mopte " les pluas durables, aux spéculations paIles C'est
mmcu le 119 ci du moins, la ComUinuation de akoaire là que s'adressent ses Prix. Provoquer de fontsde M. Dlune u i eque préctix que nosm bl WM P- "études avr quelque grave sujet ; ouvrir par m. co-
«mage,-cu nousm nous peumetoas de décluer aux. in-_ __ _ _ __ _ _

himontaefts Vaiels qui on faitces trouvale,.- l" toi a cm aInu).ewào; DIo &- Cie, a8%>


